
Accès aux marchés internationaux

Table ronde consacrée 
aux États-Unis: renforcer 

sur-le-champ la place 
économique suisse!

26.09.2025

D'un coup d'oeil

— Berne a accueilli hier la table ronde sur l’économie avec les 
États-Unis, avec le conseiller fédéral et ministre de l’économie Guy 
Parmelin.

— Récemment, les perspectives de l’économie d’exportation suisse se 
sont fortement dégradées.

— Cela est dû aux droits de douane exorbitants imposés par les 
États-Unis sur de nombreux produits industriels suisses et à la 
demande faible sur les principaux débouchés



1 / 3

La table ronde sur l’économie avec les États-Unis, qui s’est tenue le 25 
septembre à Berne sous la direction du conseiller fédéral et ministre de 
l’économie Guy Parmelin, s’est penchée sur les défis économiques soulevés par 
les droits de douane américains. À cette occasion, Christoph Mäder, président 
d’economiesuisse, a démontré à quel point les branches d’exportation suisses 
sont affectées par les droits de douane exorbitants imposés par les États-Unis 
sur nos produits industriels. Il a en outre souligné l’urgente nécessité de 
prendre des mesures d’allègement pour renforcer la place économique suisse.

Effondrement des exportations suisses vers les 
États-Unis 
 Les exportations suisses des industries MEM, horlogère, textile et alimentaire 
vers les États-Unis se sont effondrées. Cela affecte de nombreuses 
entreprises, et lourdement. La situation est encore aggravée par le flou total 
quant à l’évolution future, qui engendre une grande incertitude. Personne ne 
sait quand les États-Unis et la Suisse parviendront à un accord, si tant est qu’il 
y en ait un. 
Pour l’industrie pharmaceutique, les exportations outre-Atlantique demeurent 
relativement stables, mais cela pourrait changer soudainement en cas de 
nouvelles mesures du gouvernement américain. Même ce secteur connaît donc 
une situation hautement incertaine. Notre fil d’actualité vous informe en continu 
sur les développements dans ce contexte. 

Situation économique difficile sur les marchés 
mondiaux
La situation économique reste tendue sur les principaux marchés 
d’exportation. En tant que premier débouché en Europe, l’Allemagne continue 
de traverser une phase de faible demande – les consommateurs ont le moral en 
berne. Même tableau sur d’autres marchés européens importants, mais aussi 
sur les marchés asiatiques.
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Perspectives fortement assombries pour quasiment 
tous les secteurs d’exportation
Les perspectives d’exportation ne se présentent guère mieux. L’escalade 
du conflit commercial freine sérieusement l’économie mondiale. Alors que 
l’incertitude frappe autant les entreprises que les consommateurs, un flou total 
règne quant à l’évolution des tensions commerciales.

Pour les branches d’exportation suisses, les perspectives sont donc bien 
sombres. Les marchés des devises exercent eux aussi une forte pression sur la 
place économique suisse. Sous l’effet des incertitudes géopolitiques, le franc 
s’est encore renforcé au cours des derniers trimestres, ce qui en retour affaiblit 
la compétitivité internationale des entreprises d’exportation suisses. 

Notes d’espoir: les Bilatérales III et de nouveaux 
accords de libre-échange 
Les Bilatérales III offrent à la Suisse une chance de stabiliser et de développer 
les relations avec son principal partenaire commercial, l’Union européenne. 
Pendant ce temps, l’entrée en vigueur imminente de l’accord de libre-échange 
avec l’Inde permet aux branches d’exportation suisses d’avoir un accès 
privilégié à l’un des marchés au plus fort essor et au potentiel marqué pour les 
exportations et les investissements directs. Enfin, la signature toute récente 
de l’accord de libre-échange avec les pays du Mercosur représente un autre 
coup d’éclat de la politique économique extérieure de la Suisse dans le cadre 
de l’AELE. 
Les participants à la table ronde ont d’ailleurs souligné plusieurs fois 
l’importance de ces succès. Pour savoir si les entreprises pourront vraiment 
en bénéficier, il faut toutefois attendre les votations populaires, car en cas de 
référendums, les Bilatérales III comme les nouveaux accords de libre-échange 
devront être approuvés dans les urnes. La Suisse tient donc la barre pour 
décider comment elle veut naviguer à travers la situation difficile de l’économie 
mondiale.
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Appel à agir: il faut des mesures réfléchies pour 
renforcer la place économique
De toute évidence, il ne suffira pas de garantir et d’améliorer l’accès au marché 
par les Bilatérales III et les accords de libre-échange: ils sont nécessaires, mais 
pas assez. Ce qu’il faut maintenant, ce sont des mesures qui soient tout aussi 
réfléchies, afin de renforcer la place économique, de travail et d’innovation 
qu’est notre pays – pas des feux de paille en politique industrielle, mais des 
améliorations générales des conditions-cadre. À cet égard, les représentants 
de l’économie ont aussi clairement souligné l’importance de mesures pour la 
promotion de l’innovation, par exemple en simplifiant encore l’accès aux aides 
en la matière. 

Pour améliorer les conditions-cadre au niveau économique, economiesuisse a 
élaboré un «Appel à agir» pour la place économique suisse, incluant tout un 
train de mesures concrètes. Alléger de manière bien équilibrée les charges 
qui pèsent sur l’économie – et, en même temps, renoncer à des charges 
inutiles pour les entreprises – renforcera notre place économique face à la 
concurrence internationale. Évoquée à la table ronde, la loi sur l’allégement des 
coûts de la réglementation pour les entreprises est notamment un instrument 
qui permettra au Conseil fédéral et au Parlement de passer rapidement de la 
parole aux actes.
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